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EVANGILE (Matthieu 21 1-17) :  
Jésus et ses disciples, approchant de Jérusalem, arrivent sur les pentes du Mont des Oliviers. Alors 

Jésus envoie deux disciples : 

« Allez au village devant vous ; vous trouverez une ânesse attachée et son petit avec elle. Détachez-les 

et amenez-les moi. Et si l'on vous dit quelque chose, vous répondrez : "Le Seigneur en a besoin, mais il 

les rendra aussitôt." » 

Cela s'est passé pour accomplir la parole transmise par le prophète : 

Dites à la fille de Sion : voici ton roi qui vient vers toi, humble, monté sur une ânesse et un petit âne. 

Les disciples partent et font ce que Jésus leur avait ordonné. Ils amènent l'ânesse et son petit, 

disposent sur eux leurs manteaux, et Jésus s'assoit dessus. Dans la foule, la plupart étendent leurs 

manteaux sur le chemin ; d'autres coupent des branches aux arbres et en recouvrent la route. Les 

foules entourant Jésus crient : 

«Hosanna au fils de David ! Béni soit celui qui vient au nom du Seigneur ! Hosanna au plus haut des 

cieux ! » 

Comme Jésus entre à Jérusalem, l'agitation gagne toute la ville ; on se demande : « Qui est cet homme 

? » 

Et les foules répondent : « C'est le prophète Jésus, de Nazareth en Galilée. » 

 

 



RECIT CONTE DES RAMEAUX  

 "l’âne de Béthanie" dans Premier Pas Vers Dieu, Ed Dif-Tardy 

 
Quand j’étais un petit âne, j’habitais un joli village qui s’appelle Béthanie, pas très loin de Jérusalem. 

Un beau jour de printemps, j’étais attaché près de la porte de mon maître à l’entrée du village. Et voilà 

que deux messieurs s’approchent et commencent à me détacher. Mon maître sort de la maison et crie 

d’un ton furieux :  Qu’est-ce que vous faites là ? 

Les messieurs répondent : C’est le Seigneur qui en a besoin. 

Ils me détachent tout à fait et m’emmènent avec eux. Je me suis laissé faire parce que je voulais savoir 

qui é tait le Seigneur. Mon maître nous suivait, tout radouci. 

Et voilà que nous arrivons vers un groupe de gens assez nombreux. Nous nous arrêtons vers un homme 

qui était assis un peu à l’écart. 

- Tiens, Jésus, regarde le joli petit âne que nous avons trouvé ! 

Celui qui s’appelle Jésus se lève, il me regarde et il me donne un baiser sur mon museau. Un des 

messieurs qui m’avait amené, enlève son manteau, le met sur mon dos, comme une selle et voilà Jésus 

qui s’assoit sur moi à califourchon. Un petit coup de talon et je comprends qu’il faut se mettre en route. 

A ce moment-là, il s’est passé quelque chose d’extraordinaire. Ils se mettent tous à enlever leur 

manteau ou leur veste et à les jeter sur la route devant moi. Cela faisait comme un beau tapis de toutes 

les couleurs, bien doux à mes sabots. Même mon maître a jeté par terre sa belle tunique à rayures 

toute neuve. 

D’autres allaient couper des branches fleuries et les agitaient en criant et en chantant : 

- Hosanna, au plus haut des cieux ! 

A un moment, nous sommes passés à côté d’un petit groupe de gens qui avaient l’air furieux. L’un 

d’eux a dit à Jésus : 

- Empêche tes amis de te chanter Hosanna, c’est un chant pour un Dieu. 

Mais Jésus leur a répondu : 

- S’ils se taisent, ce sont les pierres du chemin qui vont se mettre à chanter ! 

Et nous sommes allés jusqu’au temple de Jérusalem. Nous avons parcouru les rues immenses. 

Jésus ne disait plus rien. A quoi pouvait-il penser ? Plus personne ne chantait ? Quand nous passions 

avec Jésus au milieu de la foule des gens, ils nous regardaient en silence. Certains disaient tout bas : 

- Mais que vient donc faire Jésus à Jérusalem ? 

Le soir, quand nous sommes revenus à la maison, j’étais très fatigué ! Et mon maître m’a dit : 

- Je crois qu’aujourd’hui, tu as porté le roi du monde, le fils de dieu !! 

 

 

 

 



DEFI DE LA SEMAINE : 

MES PLUS BEAUX RAMEAUX POUR 

ACCUEILLIR JESUS 

 
Cette année, c’est un peu spécial, on ne prendra pas nos rameaux en arrivant à l’église 

comme tous les ans. Alors il va falloir les trouver nous-mêmes ! A ton avis, que peut-on 

faire ? 

On peut en cueillir si on a un jardin ? 

On peut en fabriquer ! 

On peut en colorier ! 

On peut en dessiner ! 

On peut en découper ! 

On peut en peindre ! 

Alors, à tes ciseaux, à tes crayons, à tes 

pinceaux, fais-nous voir tes plus beaux 

rameaux ! 

Une fois tes beaux rameaux prêts,  

tu peux chanter avec tous les chrétiens du monde « HOSANNA ! » 

 et accueillir Jésus qui veut entrer dans ta vie !  
 

Fais une photo et partage-la avec nous, avec ta famille, tes grands parents, et tous ceux à qui tu 

veux raconter que Jésus veut être notre ami ! 

 

 

Pour se donner des idées :  

• Plein de bricolages pour fabriquer ses rameaux : 
http://choisislavie.eklablog.com/rameaux-a125229042 

• Diaporama des rameaux à travers le monde  
https://fr.aleteia.org/slideshow/palmes-buis-bonbons-la-tradition-des-rameaux-a-
travers-le-monde-1153/ 
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Seigneur j’accueille ta 

présence, 

A tes côtés, 

Je sais que tu m’aimes. 

Le cœur en prière, dans le 

silence, 

Viens me visiter.  

Prières :  

 
 

 

 

 

 

 

 

 

  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
Jésus tu es notre Roi. 

Jésus, nous aussi nous 

voulons t’acclamer et 

chanter ensemble pour 

dire que l’on t’aime. 
 

Acclamez le Seigneur car il 

vient !  

Écoutez-le, il donne sa 

Parole.  

Acclamez le Seigneur car il 

vient ! 

 Tous les peuples battez des 

mains. 



Coloriages :  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



POUR ALLER PLUS LOIN !  
La Joie des Rameaux expliquée aux enfants 

Jean Mercier publié le 22/03/2013 / lavie.fr 

L’évangile lu à la messe le dimanche des Rameaux raconte l’arrivée de Jésus 

à Jérusalem sur le dos d’un petit âne sous les pas duquel les habitants font un 

chemin de feuillages. Un récit plein de symboles. 

Une coutume ancienne 

Le dimanche qui précède la fête de Pâques, les catholiques ont pour 

tradition de venir à l’église avec des branchages qui sont bénis juste avant la 

messe. 

Le prêtre lit le texte de l’Évangile qui rappelle l’entrée de Jésus à Jérusalem. Il 

raconte que Jésus est arrivé sur le dos d’un petit âne. Les habitants de 

Jérusalem ont cueilli des feuillages, qu’ils ont mis par terre, avec leurs 

vêtements, pour lui faire un chemin sans poussière. 

Pourquoi un âne ? 

C’est Jésus qui l’a voulu. Il a demandé à ses amis d’aller chercher l’animal 

dans un village des environs. Jésus n’arrive pas sur un cheval puissant, car il 

veut montrer sa simplicité. Et il veut rappeler à tous un épisode ancien de 

l’histoire du peuple d’Israël, lorsque le roi Salomon avait inauguré son règne 

juché sur une mule. 

Hosanna 

Ceux qui accompagnent Jésus sur son âne se mettent à crier : « Hosanna ! 

Béni soit celui qui vient au nom du Seigneur ! Béni le Règne qui vient, celui de 

notre père David. Hosanna au plus haut des cieux ! » C’est une façon de dire 

que Jésus est le Messie, le successeur du roi David qui a vécu 1 000 ans plus 

tôt, celui qui vient sauver le peuple d’Israël. Car en hébreu, Hosanna veut dire 

: « Sauve donc ! » Et pourtant, quelques jours plus tard, Jésus sera exécuté 

comme un bandit. 

Le Rameau, signe de Dieu à la maison 

Après la messe, les croyants emportent les branchages. Ils s’en servent pour 

décorer une croix. Un an plus tard, les rameaux sont desséchés. On peut les 

apporter à l’église pour qu’ils soient brûlés et qu’ils servent à la messe du 

mercredi des Cendres, au début du carême. 

 


